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PAIMPOL 

Maisons dõArmateurs 

et 

leurs armements 

durant la p®riode de la p°che 

 ̈TERRE-NEUVE et ¨ ISLANDE    

 

 

 

Jean Pierre BELLEC   Alain DUMONT   Gilles LE ROUX 

Alain MATAGUEZ    Henry VOLF     

Gravures originales de Pierre GALLIAN 
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 De la fin XVIIIe si¯cle, et jusquõau d®but du XXe, les armateurs paimpolais ¨ Islande et Terre-

Neuve ont fait construire, ou achet®, de belles demeures sur les communes de Paimpol et K®rity. Nous 

avons trouv® quelques-unes de ces maisons. Nous vous proposons de d®couvrir la richesse 

architecturale de celles-ci. Pour des raisons de discr®tion, nous ne nommons pas les   propri®taires ou 

locataires actuels. Les adresses de ces constructions ne sont pas cit®es. 

    Nous vous proposons aussi la composition des armements de ces armateurs pour la p°che ¨ la 

morue  ̈Terre Neuve et ¨ Islande pendant 80 ans. 

    Ces recherches ont ®t® r®alis®es avec beaucoup de plaisir, avec ®tonnement en ce qui concerne les 

armements.                                      
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Maison ALLENOU  

puis SAVIN 

aujourdõhui Mairie de Paimpol 

 

B©timent construit vers 1835. 
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A lõorigine de la propri®t®, Fran­oise LE TARIN de Plounez, qui ®pouse en 

1816 ¨ lõ©ge de 18 ans, Benjamin ALLENOU, 25 ans n® ¨ Plourhan, fils de Fran­ois 

Jacques ALLENOU, procureur fiscal ¨ la Roche Suhart, propri®taire du manoir de 

la Ville Guessio et figurant sur la liste des 300 personnes les plus fortun®es du 

d®partement. Benjamin d®c¯dera deux ans plus tard 

Jeune veuve ¨ 20 ans, fille unique, madame Benjamin ALLENOU sõinstalle ¨ 

Paimpol avec ses deux enfants, sa fille Lise et son fils Sylvain. Elle ne se remarie pas ; 

tr¯s active elle g¯re elle-m°me sa tr¯s grande fortune ; dõune grande g®n®rosit® elle se 

d®voue en particulier ¨ la cause des orphelines du chol®ra lors de lõ®pid®mie de 1832. 

  Elle ®l¯ve seule ses deux enfants et a le chagrin de perdre sa fille Lise avant sa 

20¯me ann®e. Sylvain termine ses ®tudes ¨ Rennes puis vient sõinstaller aupr¯s de sa 

m¯re o½, non content de g®rer sa fortune de propri®taire terrien, il d®cide de devenir, 

comme ses oncles ALLENOU de Pordic, armateur ¨ Terre Neuve et dõarmer ¨ 

Paimpol. 

 

 

          

                                                   Sylvain ALLENOU.                                  Victorine AVROUIN. 

 A 32 ans, le 30 Janvier 1849, il ®pouse ¨ Vannes, Victorine Avrouin 

FOULON. Le jeune couple sõinstalle ¨ Paimpol dans la propri®t® familiale construite 

quelques ann®es auparavant.  
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                Vue arri¯re de la maison.               Vue arri¯re de la Mairie. 

  La construction de ce b©timent vers 1835 est un t®moignage important 

concernant lõhistoire de Paimpol. La richesse et la monumentalit® de cette demeure 

nõa pas de pr®c®dent dans le paysage paimpolais. Elle fait partie dõune ®poque peu 

connue occult®e par la p®riode islandaise. Sa date de construction correspond ¨ 

lõapog®e de la p¯che ¨ Terre Neuve qui comptait en 1834, 14 navires arm®s. 

Fran­oise LE TARIN ̈  lõorigine de la propri®t® d®tenait ¨ la fois un capital 

issu dõune accumulation de biens familiaux et de biens issus du n®goce maritime, ce 

qui expliquerait les deux ancres sculpt®es au fronton du b©timent. 

La b©tisse est faite en granit de lõIle Grande, entour®e dõun parc de 9 000 m2. 

 

 

Sortie rue de Ploubazlanec. 

Lõarchitecture a ®t® pens®e de mani¯re ¨ rendre lõappareillage d®coratif : 

appareil ¨ refends, corniches moulur®es ainsi que le fronton rappellent le charme 

aust¯re et sobre de lõarchitecture antique. Lõappareillage allong® ainsi que lõavant-

corps de la fa­ade encadr®s par une chaine dõangle form®e de carreaux et de doubles 
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parpaings superpos®s en pierre de taille ¨ refends r®guliers, les claveaux ainsi que les 

encadrements des fen°tres laiss®s apparents contribuent au dessin de la fa­ade et 

rappellent les ®difices du mani®risme florentin. Ainsi, la grille de la porte dõentr®e 

principale, d®cor®e de ferronnerie repr®sentant sur le battant de gauche une t°te de 

femme et sur celui de droite, une t°te dõhomme est dans un style renaissance. 

 

        

 

 Des toilettes au rez-de-chauss®e et ¨ lõ®tage, ainsi quõun poste calorif¯re et des 

postes dõeau, aliment®s par le r®servoir en forme de tour m®di®vale dans la cour, 

apportaient aux occupants, un confort in®gal®. 

La r®partition des diff®rentes pi¯ces de cette maison est remarquable. La partie 

priv®e et les pi¯ces de r®ception sont totalement ind®pendantes ; il y a manifestement 

dans cette distribution lõintention de montrer le haut niveau de vie dõune nouvelle 

classe sociale qui manifeste sa puissance et sa richesse acquise par un luxe parfois 

ostentatoire.   

Le sous-sol ®tait divis® en cinq pi¯ces avec bureau, caves et buanderie et ®tait 

le cïur de lõarmement. Au rez-de-chauss®e lõescalier de service sõouvrait par une 

porte vitr®e, la cuisine et lõarri¯re-cuisine, donnaient ¨ droite sur le premier palier. Le 

grand perron de la cour ouvrait sur le vestibule donnant acc¯s au grand salon, ¨ la 

salle ¨ manger, le billard et la cuisine . 

 

 

Dans toutes ces pièces, boiseries, plafonds aux riches décors de stucs, lustres, 

cheminées sont restés intacts ainsi que les pastels peints par Victorine ALLENOU 

représentant des vues de la région en médaillons au-dessus des portes du grand 

salon 
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Pastel repr®sentant lõabbaye de Beauport de Victorine ALLENOU 

 

               

Panneaux peints par Hemma HERLAND, sïur dõEug¯ne HERLAND, 

maire de Paimpol de 1910 ¨ 1913. 

 

Le premier ®tage ®tait divis® en neuf chambres, un 

cabinet et une salle de bains. Au dernier ®tage une 

biblioth¯que, une lingerie, un fruitier, trois chambres et 

un cabinet ®taient am®nag®s, un grenier couronnant le 

tout. 

Dans la biblioth¯que richement d®cor®e de stucs dans le 
style florentin, le plafond autour du lustre est d®cor® de 
m®daillons aux initiales des ALLENOU / LE TARIN. 
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Armement Allenou : 

    Sylvain ALLENOU ach¯te un terrain ¨ Reykjavik en 1858 pour y cr®er un 

®tablissement. 

    De 1858 ¨ 1872 les marins fran­ais salent la morue en Islande sous la surveillance 

de Mrs Sylvain ALLENOU et L. BOURIAUD de Paimpol. 

    Il a ®galement une s¯cherie de morue ¨ Bordeaux et arme le Matrina qui ram¯ne 

la morue dõIslande sur Bordeaux (1859) 

    Grundarfjördur, est uni à Paimpol depuis 2004. « Nous avons demandé ce 
jumelage en hommage notamment au Breton Sylvain ALLENOU , qui a 
armé des navires pour les campagnes de pêche en Islande et a même acheté 
un terrain ici en 1858, pour y établir une sécherie de morues », retrace avec 
enthousiasme la maire, Björg Ágústsdóttir.                                                                                                                                                       
En 1846, les armements ALLENOU connaissent une tragédie : le naufrage de 
lõEmilie, 95 morts. Lõarmateur verse une somme de 5000F. aux familles priv®es de 
revenus. 
    Dans une lettre de M. Jean DE SEZE jõai trouv® les renseignements suivants : Il 
fait allusion aux lettres du P¯re Bernard missionnaire en Islandeé ç Ces lettres 
complètent la première partie du livre amené par les représentants de Grundarfjördur 
en mai 2002 et particulièrement le chapitre : Lõaventure de lõ®tablissement 
ALLENOU à Grundarfjördur en Islande de 1859 à 1872 ». 
 
 

          
 

Paul et Virginie, du sculpteur Jules WISSEAUX, dans le parc de la Mairie. 
 

La maison sera vendue en 1884 ¨ un autre armateur M. SAVIN puis acquise 
par la municipalit® en 1909. 
 
Sources : Archives familiales Allenou 
                Etude de Christophe Renaud pour le b©timent. 
 
 
 

https://www.ouest-france.fr/bretagne/cotes-d-armor/a-paimpol-yvette-l-hostis-fait-revivre-l-histoire-des-pecheurs-d-islande-ec4f21fa-e32c-11eb-ad8d-9ec569d29f48
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Pierre GALLIAN 
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Maison LE GUYADER 

 

     

La maison de la famille LE GUYADER ¨ Lanvignec. 

 

Achet®e par Fran­ois LE GUYADER, apr¯s un incendie, il la reconstruit ¨ 

lõidentique. 

 

                                  

Fran­ois LE GUYADER (1855-1920) rentre ¨ lõEcole de la Marine 

Marchande ̈ PAIMPOL. Il est capitaine au long cours et capitaine dõIslande 

jusquõen 1886. Il commence sa carri¯re dõarmateur. 

Il poss¯de sept go®lettes : 
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La ç JEANNE è construite en 1903.   

Armement LE GUYADER Fran­ois Marie : 

1893 ð 1915 : exploite 7 go®lettes :                                                            
Marguerite, Alice, Marie, Mouette Jeanne, Sept Fr¯res, Henriette. 
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Maison BERTHO 

 

 

Hier. 

 

Aujourdõhui. 
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            Visitons la maison : 

     

 

  
Chemin®e du premier ®tage. D®tail. 

 

     

                          Grande salle ¨ manger.            Fumoir. 
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Armement BERTHO Emmanuel et BERTHO Pierre : 2 go®lettes 

1876 ð Nod Coven ; 1884 ð Hirondelle 

BERTHO Pierre fils : 8 go®lettes 

1856 ð Bienfaisant, Jeune Henriette - 1860 ð Plou®z®caine 

1878 ð Nod Coven, Gauloise, Etincelle - 1879 ð Gauloise - 1898 ð Glaneuse  

 

BERTHO Louis de Ploubazlannec : 3 go®lettes 

1882 ð Cygne, Notre Dame de Perros, M®sange  

 BERTHO ð LE MERDY : 1 go®lette 

1929 ð 1935 Glycine 

En 1911, la go®lette ç La Glycine è sort des chantiers BONNE pour le 

compte de lõarmement DUFILHOL. Les armateurs associ®s T. LE MERDY et G. 

BERTHO ach¯tent et arment ç La Glycine è pour lõIslande en 1928. En 1932 elle 

ram¯nera 165 000 morues. 

 En 1935, cõest lõarr°t d®finitif de la p°che en Islande pour le port de Paimpol. 

Pour sa derni¯re campagne ç La Glycine è, quoique motoris®e, ne ram¯nera que 

40000 morues. Elle est vendue ¨ Y. CADIOU de Tr®gastel. 
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Maison COROUGE 

 

 

B©timents construits en 1793 par les fr¯res COROUGE. 

    Ren® COROUGE (1744-1797) et Pierre Fran­ois COROUGE (1749-1824) sont 

armateurs de course et corsaires pendant le blocus des anglais. Ils arment aussi des 

go®lettes qui font Terre-Neuve. En 1793, ils font construire les deux immeubles 

dans le style des maisons dõarmateurs malouins. SURCOUF, corsaire malouin, vient 

r®guli¯rement leurs rendre visite. Ils sont maires de Paimpol.  

 

                 

Monuments fun®raires COROUGE ¨ Paimpol. 
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Maison MORAND 

 

 

 

Louis-Joseph MORAND nait ¨ Paimpol le 8 Aout 1806. Son p¯re, Louis-

Fran­ois MORAND, d®tient une maison de commerce et une brasserie : La Vieille 

Brasserie.  En 1797, il acquiert une partie de lõAbbaye de BEAUPORT. 

La p°che pour Terre Neuve est en d®clin en cette moiti® du 19¯me si¯cle.  

    La vielle brasserie. 
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Louis-Joseph MORAND reprend les affaires de son p¯re en 1831. A 24 ans, 

il devient n®gociant et armateur. 

En 1852 il arme la go®lette ç LõOccasion è pour la p°che ¨ Islande. Obtenant 

de bons r®sultats, il aiguille les armateurs paimpolais vers lõIslande. Ses affaires 

vacillent, il fait faillite. 

Il d®c¯de en 1860 ¨ lõ©ge de 53 ans. 

Le 14 Juin 1868, La Vieille Brasserie est vendue ¨ M. Yves LE GOASTER, 

armateur ¨ Paimpol. 

Armement Louis Morand : 

 1835 ð 1850 : Poisson Volant, Solide, Jeune Euph®mie, Jeune Fr®d®ric, 
Duquesne, Abeille, Etoile, Pers®v®rance, F®licit®, Ch®rie, Aimable Jenny, 
F®campois, Actif 

13 navires 

     P®riode Islandaise 

 1852 : Occasion 

1853 ð 1855 : Occasion, Abeille, Argus, Jeune Louise, Solide, Charles 
Louis 

6 go®lettes 
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Maison LE GOASTER 

Armement Le Goaster armateur Paimpol 

Le Goaster Yves fils,  

1868 ð 1911 : Etincelle, Favorite, Marie, Fauvette, Yvonne, Jeanne, 
Blonde, Trois Fr¯res, Elisa Marie, Abeille, Hayd®e, Aline 

Le Goaster Yves Alain : 

1879 : Blonde, L®oplodine 

Le Goaster Yves p¯re 

 1881 et 1884 : Marie 

Le Goaster :  

1878 ð 1881 : Hayd®e, Abeille, Elisa Marie, Favorite, Trois Fr¯res, Etincelle, 
Jeanne 

Fin en 1911 

Au total : 13 go®lettes. 
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Maison DUFILHOL 

 

             

Edgard DUFILHOL est né le 11 Juin 1831 à Lorient. Il y décède le 14 Avril 1916. 

    En 1891, M. DUFILHOL rachète à M. MELEARD, armateur, une partie de la 
sècherie envisagée par le comte de LABENNE et ensuite construite par M. 
DUPONT en 1883. Cette dernière ne fonctionnera jamais. 

Lõarmement DUFILHOL : 

LõAlfred de Courcy : Construite en 1904 par les chantiers PERROT de Paimpol, pour 
lõarmement Veuve BUHAUT de LAUNAY, elle devient la propri®t® de E. 
DUFILHOL en 1909 qui lõarme pour lõIslande. Elle est arraisonn®e et coul®e le 25 
Novembre 1916 par un sous-marin allemand au nord-ouest de lõIle dõOuessant. 

La Bouton dõOr : construite pour lõarmement DUFILHOL ¨ Saint Malo, elle est 
abord®e et coul®e dans les parages du sud de lõIslande le 23 Avril 1904. Elle est 
commandée par le paimpolais Yves Marie DENES. 

La Surprise : construite à Nantes en 1904. Pour une nouvelle campagne elle quitte 
Paimpol le 1 Mars 1919. De retour cinq mois après, elle a pêché 62 723 morues. 

La Glycine : elle est construite aux chantiers BONNE-LABOUREUR en 1911 pour 
lõarmement DUFILHOL, en remplacement de La Marivonnic engloutie. La Glycine 
sera cédée aux armateurs Le MERDY et BERTHO en 1928. 
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La GLYCINE sort des Chantiers BONNE en 1911 pour lõarmement 

DUFILHOL. 

 

Armement DUFILHOL 

1889 ð 1900 : Pilote, Gazelle, Rosen, Fleur de Gen°t, Colombine, 
Marianne, Jolie Brise, Pierrette, Champenoise, Favorite, Perce-Neige, 
Marivonnic. 

12 go®lettes 

1900 ð 1927 : sõajoutent, Eclaireur, Bouton dõOr, Ga±te, Glycine, Alfred 
de Courcy, Surprise, An®mone. 

7 go®lettes 

Au total :19 go®lettes 

 

 

Pierre GALLIAN 
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Maison HUCHET DU GUERMEUR 

 

 

La Villa KõLOIS 
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Monsieur Ludovic HUCHET DU GUERMEUR 

poss¯de deux go®lettes 

 

Armement Huchet du Guermeur : 

1894 ð 1897 : Henri, Ludovic 

Au total 2 go®lettes 

 

    En 1904, Marie Louise LE FEUVRE veuve Yves BUHOT- LAUNAY et 
Jos®phine LAHELLEC veuve Ludovic HUCHET DU GUERMEUR font 
construire chez PERROT Alfred de COURCY, Paquerette, et Madame HUCHET 
rach¯te ̈ son associ®e le quart de Marjolaine. 

  

En 1886, Pierre LOTI ®crit ¨ Ludovic HUCHET DU GUERMEUR pour avoir 
des informations sur la p°che ¨ Islande. Il lui r®pond : ç Nos bateaux, pendant toute la 
premi¯re p°che, de fin f®vrier ¨ la mi-mai, restent group®s et communiquent assez souvent entre 
eux. Pendant la deuxi¯me p°che, de fin mai ¨ mi-septembre, ils sont beaucoup plus au large, 

dispers®s ̈ cause de la brume qui est tr¯s intense. è  
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Lettre de Ludovic HUCHET DU GUERMEUR ¨ Pierre LOTI 
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        Dans son ouvrage ç Paimpol et sa R®gion è Mgr KERLEVEO corrige les 
erreurs de Ludovic HUCHET DU GUERMEUR. Voici un extrait de son texte : 
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Maison LE GUEN- LE PESANT                  

    Lõimmeuble dit des ç pilliez è au coin de la place du Martray et de la rue des Huit 

Patriotes fut construit fin XVIII¯me par Joseph Pierre LAMANDOUR, avocat en 

parlement, s®n®chal de plusieurs juridictions, fermier et procureur g®n®ral des 

seigneurs et dames propri®taires des terres, fiefs et seigneurie dõYvias etcé, 

demeurant au ch©teau de Penlan paroisse de Plounez ; la maison est acquise par la 

famille LE PESANT d®but XIX¯me (la succession LAMANDOUR a lieu en 1808) 

 Les LE GUEN-LE PESANT sont une dynastie de propri®taires n®gociants : Louis 

Le PESANT marchand, propri®taire dõun d®bit de tabac ¨ Chatelaudren, Hippolyte  

LE PESANT, son fr¯re, est drapier ¨ Paimpol, Genevi¯ve LE PESANT, sa sïur, 

®pouse Victor LE GUEN, marchand de draps ̈ St Brieuc, Alexandre-Hippolyte 

LE PESANT, fils dõHippolyte, entretiendra la tradition. 

 

    A Paimpol, Hyppolyte LE PESANT y tient un commerce de draperie, gros et 

d®tail, arme plusieurs navires de commerce au grand et petit cabotage ainsi quõ¨ 

Islande, fournit des ®quipages pour les navires de Granville partant pour Terre-

Neuve ; il est ®galement importateur de bois du Nord. 

       


